
Heureux d’être un Fils de Marie
 

Je veux remercier Mère Paul-Marie pour cette belle vocation de Fils de Marie. Je remercie
aussi tous mes Supérieurs pour leurs sages conseils.

Mon amour pour la Vierge Marie a commencé à l’église où il y avait une belle statue de la
Sainte Vierge. Étant né dans une famille catholique pratiquante, nos parents nous ont
habitués très jeunes à la prière en famille: 3 ave le matin et 3 ave le soir. Puis, un jour, nos
parents traversèrent une épreuve sans que les enfants le sachent. Notre père nous a donc dit:
«Si nous passons à travers cette épreuve, demain soir, nous dirons un chapelet en famille
pour remercier le bon Dieu.» L’épreuve disparue, papa a tenu sa promesse (petit sacrifice
pour nous, à l’âge où l’on voulait jouer).
 
Puis, à 11 ans, une petite maladie m’a obligé d’être hospitalisé à Québec. C’est là qu’une
tante religieuse m’a visité et m’a donné un chapelet. Aussitôt après son départ, j’ai mis le
chapelet dans le haut de la garde-robe. Mais, le lendemain, lundi, je l’ai pris dans mes
mains et j’ai dit à la Vierge Marie: «Faites que je sorte de l’hôpital jeudi.» Le chapelet
récité, je me suis endormi.
 
Le mercredi soir, j’ai fait cette demande: «Faites, ô Marie, que je sorte de l’hôpital
vendredi, ou samedi, au plus tard.» Puis j’ai récité le chapelet chaque soir, et j’ai quitté
l’hôpital le samedi, reconnaissant envers la Vierge Marie. À cet âge, c’était une bonne
épreuve de quitter ma belle famille pour aller à l’hôpital de Québec. Depuis, j’ai récité mon
chapelet tous les jours.

Enfin, à l’âge de 18 ans, j’ai tout perdu: santé, argent, dernière année de cégep, sauf ma
famille que le bon Dieu m’a laissée pour refaire mes forces. Pour m’aider, je me suis mis
à prier davantage (Rosaire quotidien). J’ai rapidement retrouvé la santé grâce à la Vierge
Marie et grâce à la lecture de Vie d’Amour où je voyais une femme souffrir bien plus que
moi.

Chez mes parents et à ma paroisse natale, on m’a habitué au bénévolat, à la joie du don de
soi, et la valeur de la messe m’a été inculquée très jeune. En plus, on avait un grand respect
du prêtre à qui on s’attachait.

Je veux donc dire que je suis heureux d’être un Fils de Marie. Que la Vierge Marie soit
honorée et remerciée! 

Un Fils de Marie reconnaissant,
 

Père Yvan Loignon, o.ff.m.
 
  


